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Si les nombreuses conversions de la région ont placé ces dernières années notre 
territoire francilien parmi les plus dynamiques en termes de conversion, l’élan de 
conversion est généralisé au niveau national. Il se traduit, sur le marché national, par 
une forte hausse de la collecte de céréales biologiques et en 2ème année de conversion 
en 2021 par rapport à 2020 (+ 37% et même 69 % pour le blé). Dans le même temps, 
les mises en œuvre tant en meunerie que par les fabricants d’aliments du bétail 
(FAB) ont encore progressé sur les 9 premiers mois de la campagne 2021-2022 (de 
respectivement 5 % et 4 %), et les importations ont reculé de 21%*. Pour la première 
fois, la France devient pour la campagne 2021-2022 exportatrice de céréales biologiques.

Même si ces signaux peuvent provoquer de l’inquiétude, prendre un peu de recul permet de percevoir d’autres indicateurs. Ainsi 
d’autres espèces sont sur une dynamique porteuse. Les protéagineux se portent plutôt bien mais les oléagineux également avec 
notamment le tournesol qui surfe sur les cours du conventionnel et est recherché pour limiter l’emploi de l’huile de palme par 
les agro-industries. Le soja, qui représentait plus de la moitié des oléagineux collectés en 2021 nécessite encore d’importants 
volumes en importations pour satisfaire les besoins nationaux, laissant donc encore de la place pour les productions françaises.

Dans le même temps, les filières se structurent sur notre territoire avec bien souvent la 
volonté de pouvoir tracer vos productions pour que l’utilisateur final puisse valoriser 
le « produit en Île-de-France » auprès des nombreux consommateurs franciliens en 
recherche de produits bio et locaux. De nouveaux marchés s’ouvrent et/ou se structurent 
ainsi sur le territoire francilien tel que la filière blé dur, les céréales secondaires telles 
que le grand et le petit épeautre ou encore le seigle … attention toutefois à ces filières 
de niches qui vous imposent de trouver le contrat avant d’engager vos emblavements.

Que vous soyez en agriculture biologique ou en réflexion pour une démarche de conversion, 
construire un assolement prévisionnel est une étape incontournable pour sécuriser votre 
système. Les conseillers du PTAB vous accompagnent pour établir cet assolement au plus 
près de vos problématiques agronomiques et techniques. Ce document qui présente 
en pages 2 et 3 la tendance des besoins des opérateurs collecteurs partenaires du 
PCTAB vous donne en complément des pistes pour valoriser au mieux vos productions.
Rencontrer les collecteurs potentiels reste cependant un préalable nécessaire. 

Cet échange doit permettre, sur l’ensemble des espèces envisagées, de :

valider vos volumes et donc vos surfaces par espèce,

signer les contrats nécessaires notamment pour certaines espèces sur des marchés 
de niche,

évoquer les contraintes logistiques (enlèvement moisson, stockage nécessaire, 
séchage, tri) ou les aspects plus techniques (association d’espèces et contraintes à 
la récolte)

le cas échéant commencer à engager une partie de vos productions, donnant ainsi 
de la visibilité à votre collecteur pour engager sa mise en marché de manière 
précoce en lien avec des opportunités ponctuelles. 

Retrouvez les coordonnées des conseillers PCTAB et des collecteurs en dernière page. 
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* Source : FranceAgrimer

 le PCTAB et ses partenaires vous donnent les 
tendances de la collecte
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